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LE “GOUVERNEMENT DOENITZ 


a vécu en 4 minutes 


resse loici ce qu écrivait 
» PETAIN 


» en août 1944 : 


“Je charge l'amiral Auphan 
d'engager des conversations | 


avec le com 


prême... et au besoin avec le 
général de Gaulle 


mandement su-| 


"1 


Le dernier acte de la tra- 
gédie allemande s’est 
achevé aussi banalement| 


qu'un crime ou qu’un 
cambriolage. 


(Dépêche 
FLENSBURG, 


carte du régime nazi a été jouée et perdue, | 
hier, à bord du paquebot Patria, à Flensburg. | 
Ce grand navire, jadis orgueil de la Hamburg- 
America, abritait les servi 
représentant à Flensburg le général Eisen-| 


hower. 


Hier, le major général, agissant au nom du G. Q. G., | 


avait convoqué dans le 


10 h. 30, les membres du « gouvernement allemand ». Le | 


général Rooks avait à ses 


dorf, membre de l'état-major du maréchal Joukov. 


Les magasins 
témoins 
ont ouvert 


leurs portes 
ce matin... 


Le matin t été ouverts àjment, avec gravité. 
Paris les 200 premiers « may Doenitz. le teint terreux. eut 
témoins + pour la vente des | le courage de montrer aux offi- 
ierumes Gers fé une figure presque 
mis „ | impassible : mais- ses épaules 
aae aan a ainte où i a lérembiaient.… La- général  Jodi 
yhel celui qui signa la capitulation 
pour la. Wehrmacht & Reims. 

Je compte beaucoup sur | paraissait écrase 

ceile experience. Demain matin, | Debout, raides, se forçant à 
à la radio, on publiera les pre- | limmobilité. lis firent demi- 


mers cours et les consommateurs 


pourront ainsi contrôler e: 


mêmes les prix de leur quartier. | 


«+ La suppression de ia tax 
produit un 
pour certai 
qui se vendaient ces jours-ci 


des tarifs exhorbitants, mais cette 


poussée des cours a ei 

tre. 

sur 

rées qui jusqu'alors se ca 
N 

pouvoir les « magasin: 

Les moyens de transi 

leur disposition, et un 

direct entre les producteurs 

eux leur permettra de pratiai 

des prix très intéressants. 

< Lorsque tos 
bien mis en 


lemoins 


tes 


taxes 


LA PROCEDURE 
DE CONTUMACE 
CONTRE 
MARCEL DEAT 
Notification a été faite 
micile de Marcel Déat, 1. 
Louis-Murat, de l'arrét qui 


renvoie devant la Haute Cou 
C'est le premier acte de 


éclatement des prix 
s fruits et légumes 


aiderons de tout notre 


cireuit 


le système se: 
+ nous pourrons 


spéciale Reuter) 
24 mai. — La dernière 


es du général Rooks, 


bar du grand paquebot, pour 


côtés le major général russe Trus- 


L'amiral Doenitz, en grand 
| uniforme. arriva à l'heure dite. 
1 était avec tout son état-major. 
Le genral Jodi vint presque en 
méme temps que lui 

La scène dramatique qui met- 
tait résolument un point final à 
toute velléité de considérer en- 
core le Reich allemand comme 
une puissance quelconque dura 
exactement quatre minutes. 

Le majoc-géneral Rooks, en 
ermes exisémement simples, et 
d'ordre du commandant en chef 
des armées aMiées, annonça à l'a- 
miral Doenitz et à ses collabora- 
teurs qu'il les mettait en étal 
d'arrestation. ‘Le major-fénéral 
Trusdor£ inclinait la léte douce- 


| tour. 


Leurs adjoints les rejoi- 
ux- | 


gnirent. Entourés des officiers 
alliés, iis gagnèrent la porte du 
bar, où un barman étonné fal- 
sait l'effet, parmi les cuivres et 
les chromes, d'un buste de plà- 
tre 


Le dernier acte 


Le dernier acte de la tragédie 
nazie s'achevait aussi banale- 
ment que celui d'un erime ou 
d'un cambriolage. 

Quand il était entré dans le 
bar. Doenitz portait son bâton 
de commandement. I avait 
tendu cinq minutes dans 
fumoir avant d'être 


e a 


et 
ver 


le 
introduit 
| devant le major-géñéral Rooks: 


Aucun salut ne fut échangé 
Et Rooks paria | 
reçu dit-il, des instruc- 
uartier général inte: 
commandant suprème | 


| 
| 
| 


des forces armées, le général 
Eisenhower. C'est pour cette rai- 


le 
ar 
ia 


économique aux 431 millions 
devant ła cour de justice 


Robert Su: 
, appartient à c 

culièrement odieuse que 

sous l'étiquette de « collal 


C'est un requin de tout au 
taille et en 


. qui comparait aujourd'hui devant la Cour 


ette catégorie de traitres parti- 
le Parquet nous présente enfin 
borateurs économiques ». 


L'aceu é se défend pied à pied 
avec une volubilité, une assu= 


Jance et une ironie Insupparta= 


« Agent secret » !. 


| 


devant Westminster où il sera amarré au quai. Les Londoniens 


Le sous-marin allemand U.776 à remonté la Tamise pour se rendre. Le voici qui arrive 


dront l'y visiter. 


p 


di 


ai 


pouvaient 


Un voisseou spécial onoloque 
à un mouille de 


onstruit 


600 


omèrre 


Dès que le débarquement eût 
été couronné de succès, la pre- 
mière ligne de tubes fut instal- 

heures seulement, 
Gu déport de l'Île de Wight. Plus 
tard, ou fur et 


lée, en dix 


'avonce 


thin. 
D'ailleurs, 


Lrrimaioye: 


|Une pipe-line! 
| de 20 tubes |; 


passe 


la Manche 


onglo-iranienne des 
nieur l'étudia et 


ainsi que les usines on- 


| parvinrent 
es tubes osez 


Des 


tonnes et portaient 1.200. 
mètres de tubes. Les tubes eux- 
mêmes, en ocier très élastique, 

supporter une pres- 
sion de 600 kilos por pouce cor- 
avoient È centim. 5 de 


d'outres tubes furent 
ajoutés Au moment de lo gron- 
de offensive, il yen ovoit vingt 
Qui purent tronsporter vers 

front 4 millions de litres d'es- 
sence. Aujourd'hui 


BIT 


encore 


qui permettent des 
dérivations vers Boulogne, Dun- 
kerque, Anvers et la volée du 


ceci 


blement pos un exploit techni- 
Que ousi formidable que d'avoir 
réussi, en Asie, à relier Coicutta 


ten. 


ctement à A. C 


bobines semblo- 
bles à d'énormes bouées, oyont 
mètres de long et 15° mètres 
de diomètre servirent à réappro- 

le mouilleur de tubes 
en mer. Ces bobines 


loire 


es. techn 


| 
e 
Le problème 
sous-marine o 


icée 


lord 


en chef de lo 


à _ fobriquer 
souples pour 
des tambours 


côbles fut 


pesaient 


à mesure de 


le 


i y en a 
Certains ont 


déci 


et leur nombre ne 


LONDRES, 24 mai. — On 
dimanche la composition du 
transition ». Il parait certain 
poste au Foreign Office. 


15 juin. 1.357 candidats déjà cor 
nombre grandira encore de piu- 
sieurs centaines dans les pro- | 
chaines semaines. 

Telle que se présente la situa- 
tion politique, le Parlement pour- 
rait se réunir mardi, avec l'aspect 
qu'il avait avant € l'union natio- 
nale ». Les 170 travaillistes et les 
19 libéraux orthodoxes repren- 
dront place dans l'opposition — 
à côté des 4 députés du parti du 
Commonweath, des 3 travaillistes 
indépendants et du communiste 
Qui n'était pas partie à la trève 
officielle — en face du bloe prin- 
cipal des 351 conservateurs et 
des 25 libéraux nationaux. 

Ce qui a amené la majorité des 
politiciens à souhaiter le renou- 
vellement d'une Chambre vieille 
de dix ans, c'est surtout la cons- 
tatation que les formules de com- 
promis qui ont fait merveille 
dans le domaine de la guerre de- 
venaient inopérantes chaque fois 
que l'on arrivait à un tournant 
de ces problèmes écanomiques 
et sociaux qui vont former main- 
tenant l'esentiel de la tâche 

A Blackpool, le Labour Party 
a défini sa politique étrangère 
dont rineipar 


les deux pi ux 
points sont : 
1° Le gouvernement sera au 


cœur d'un Empire et d'un Com- 
monwealth puissants ; 2° son 
put sera un accord, entre les 
et l'Union Soviétique 


LE RAID AERIEN- 
LE PLUS PUISSANT 
DE LA GUERRE 
4.500 tonnes 
de bombes 


sur Tokio 
NEW-YORK, 24 mal. 
radio 


contre Tokio est le plus violent 
que l'aviation des Etats-Unis ait 


m'est probo- 


Jamais effectué contre le même 
objectif en un temps très court- 
J 


Une proclamation royale a fixé 1 


nnus se disputeront 
les 600 et quelques sièges de la 


| commencions à tra 


IL Y A DEJA 1.357 CANDIDATS 


FR 


UN PRODIGE 
de la technique anglaise 


arés 


aux élections anglaises 


cesse de grandir! 


ne connaîtra 
gouvernement 
que 


sans doute que 
Churchill « de 
M. Eden conservera son 


la dissolution du Parlement au 
u le 5 juillet 
Chambre des Communes. Leur 


Au cours de la deuxième 
semaine du mois d'août 1944, 
Pétain manifesta une fois de 
plus — ce d être la der- 
nière — le désir de désigner 
son successeur. 

Cette nomi: 


on ne serait 


faite, cette fois, ni par un 
acte « constitutionnel » ni 
par testament; elle ferait 


l'objet d'un dernier message 
lu à la radio. 

Le texte à élaborer était 
« délicat »... Quatre ou cinq 
furent successivement 
chargés d'en assurer la ré- 
daction. 

Mais aucune de leurs diffé- 
rentes versions ne satisfaisait le 
vieillard de l'hôtel du Pare qui 
désespérait de pouvoir lire un 
texte qui lui convint, quand on 
lui annonça la visite de Paul 
Creyssel, l'ancien secrétaire gé- 
néral à l'Information 


En compensation,  Creyssel 
avait été nommé ministre de 
Vichy à Monaco. 

Le 8 août, il se présentait 


donc à l'hôtel du Pare avec V'in- 
tention de se débarrasser de cette 
charge avant -l'effondrement du 
pseudo-régime. 

Pétain jui fit remettre sa iet- 
tre de démission dans sa poche, 
et le chargea de rédiger le mes- 


sage par lequel il cherchait à 
Une lettre 


Sa mission remplie. 
deur ne put rejoindre 
car entre temps avait eu lieu le 
débarquement Midi: quant 
au message il ne fut jamais ra- 
dioditfusé. 

Mais le-46 août Pétain eut une 
autre idée : il chargea l'amiral 
Auphan de prendre contact avec 
le Gouvernement provisoire de 
ia République. 


C'est en pomession de ia lettre 
suivante que l'ex-secrétaire d Elat 
à la Marine se rendit à Paris : 


I Auphan 
conversations 


les Français, à condition qu'on 
rineipe de ma 
é : Ph PETAIN. » 
Prudent, l'amiral Auphan en- 
voya en émissaire prélimin: 
auprès du général de Gaulle un 
capitaine de corvette. Celui-ci 
fut arrêté, et Auphan prit alors 
la fuite. 


AUX THÉS 


dans les caves d 


raconte Lina Schroede: 


BERCRTESGADEN 
ted Press » résidant 
Berlin bri Hitler prenait 
musique, architecture et théâtre 


24 mai 


hier par les forces américaines. 
est restée au service de Hitler pı 
pouvoir. 

Elle 
nuit. tandis que les bombardiers 
alliés pilonnaient sa capitale, 
Hitler organisait dans la forte. 
resse souterraine de la Chancel- 
lerie des « thés de minuit » au 
cours desquels on discutait art 
et faisait des plans pour la re- 
construction des villes alleman- 
des détruites. 

« Le personnel travaillant di- 


jamais d'heures fixes, 
raconte Mlle Schroeder, Nous 
devions toujours nous tenir à 
sa disposition et il préférait net- 
tement la nuit, au Jour 

` plupart du temps nous 
iller le soir 
et bien souvent ne nous arrè- 
tions qu'à Taube. Au cours des 
derniers jours de Berlin, nous 
ne nous couchions plus jamais 
avant 8 heures du matin. 

» Mais Hitler lui-même ne 
dormait que trois heures et se 
levait toujours avant midi I 
prenait alors son petit déjeuner. 
puis demandait un compte ren- 
du de l'attaque aérienne de ln 
nuit, et chaque fois il se met- 
tait en colère, accusant la D. 
C.A. et la chasse de nuit de ne 
Pas faire preuve d'une assez 
grande efficacité. » 
mif onférences militaires, de 

se  plaçaient régulière- 
ment tard dans la soirée. et 
c'est après elles que les intimes 
du führer se réunissaient au- 


Berchicsgaden affirme 
plaisir, « pour se délasser », à parier 


secrétaire personnelle du dictateur défunt, 


raconte que nuit après | rell, 


Pendant que Berlin brülait 


DE MINUIT 


e la Chancellerie 


on parlait musique et architecture 


, secrétaire de Hitler 


— Le correspondant de l « Uni- 
ue, pendant que 


vee ses hes, rapporte la 
ina Schroeder, arrètée 
le 
u 


Agée de quarante-deux 
resque depuis son avènemeni 


Borman et parfois Eva 
Braun. 11 était alors interdit de 
discuter politique, car Hitler di- 
sait qu'il avait besoin de se dé- 
lasser. 

Vers la fin de la résistance 
de Berlin, Hitler paraissait ex- 


trémement fatigué et déprimé. 
11 disait avoir des prémonitions. 
Après l'atientait de juillet, 


i e Il ne doit rien 
m'arrive, paree qu'il n'y "aue 
FaN personne après. moi” pour 
prer le pouvoir. » 

Mile f- = a ur à ime, en 
ettet. au i Goering pour 
un komme + complétement dé- 
traqué et lorsqu'elie lui eut 
dit que le nom de Himmier était 


» ål répondit avec colère : 
Piiummler est un être faux et 


Hitler avait déclaré à Mile 
Schroeder 


Appel d’ure partie 
du contingent 
de la classe 1939 


tour de lui — ses secrétaires, 
an médanin privé mt ia Pe Mae 


COMMENT A PRIS FIN 
le “gouvernement” Doenitz 


(Suite de ia première page) 


« Par conséquent, le gouver- 
mement allemand en exercice est 
Dere En ce moment, dos uni- 

|" groupe d'armées oj 
rent les arrestations nécessaires, 
ji les membres eivils et mi 
ires de voire ex-gouverne- 
ment. Vous vous considérerez 
donc comme prisonniers de 
rre à artir d'aujourd'hui 
juand vous quitterez cette pièce, 
des officiers alliés vous accom- 
gneront et vous escorteront 
Faaua vos domiciles, où vous 
ferez vos bagages. Vous pourrez 
ensuite déjeuner, A 13 h. 30, 

ils vous escorteront jusqu’à 1 
: un avion vous cond: 

ra au lieu fixé pour votre 

tention, 

Ce discours fut interrompu 
par des pauses mises à profit 
par l'interprète. Rooks dit 
enfin 

— C'est tout ce que j'ai à vous 
dire. Je vous remercie. 

Un silence glacial régn: 
une question amicale, le major- 
général russe Trusdorf répondit 
qu'il n'avait rien à ajouter et 
son « Niet » résonna séchement. 
Rooks se tourna ensuite vers les 
Allemands. Seul Doenitz répli- 
qua : 

— Toute parole serait super- 
nue. 

Lui et ses collègues gardaient 
les Yeux fixes, le regard déses- 
péré. L'Interprète traduisit, 

Puis Rooks s'adressa au géné- 
ral Jodi : 

— Le général Jod! a-t-il les 
documents que je lui ai fait 
demander tout à l'heure ? 

Jodi, en effet. après l'arres- 
tation du maréchal Keitel le 
14 mai, avait en sa possession 
tous les documents concernant 
les débris des forces alleman- 


des. environ 150.000 hommes, 
stationnés aux environs de 
Fiensbur 


mots croises 


ne printemps, 
d'Othello. 


poème. — 5. 


t; de Weber 
Diminutif féminin, Jadis Joli. 
lussélée. Fio 


Z B Note 4 
Le pays des Rhétain — D. 
Fleuve, 11 se sans 
accompagnateur — 10, Homme 
atnpide. Possenal 

VEN, =. Ene n'a pas de 
plumes, — I; Général, Lettre 
grecque, it, ppréhen- 


pa 
Administ 
Ne pas savoir. Conjonetion. — 
IX. Mot Inconnu du Ravitailie- 
ment, Plante officinale. — X. 


Appareils de. bror 

Solut Pime ne 146 
Paris, — 

EE 


RENE Le 
M ara 


Les lèvres de Jod) remuérent. 
maig il n'en sortit aucun son. Ii 
tendit simplement quatre dos- 
siers, puis, se ravisant, les 
déposa sur la table. Trusdort, 
tranquillement, les prit èt les 
remit au général anglais. 

Jusqu'à la sortie de Doenitz 
et de Jodi pas un mot n'inter- 
rompit le lourd silence. Puis le 
général russe demanda avec le 
plus grand caime 

— Avez-vous prévu ce qu'il 
fallait pour les empêcher de se 
suicider ? 

— Oui... j'y ai pensé. Un offi- 
cier accompagnera chacun d'eux. 

Puis, sur le quai Les autos qui 
avaient amené Doenitz et ses 
collègues  repartirent, chacune 
avec un officier de garde. 


Le suicide de Friedeburg 


LONDRES, 24 mai. — L'ami- 
ral von Friedeburg, commandant 
en chef de la floîte allemande. 
Sest suicidé à son domicile en 
s'empoisonnant dans sa salle de 
bains, où il avait pénétré sous 
prétexte de compléter ses ba- 
Rages. 


Ravitaillement 


les J3, 
3 w 


Le temps 
qu'il fera 


PREVISIONS 
POUR AUJOURD'HUI 
Ciel très nuogeux. Quel- 
ques ondées. l'après-midi. 
POUR DEMAIN 


Ciel 


Amélior- 
de matinée. 
près-midi. 


M. Georges Bidault 
est rentré à Paris 


M. Georges Bidauit, ministre 
des Affaires étrangères, venant 
de Washington, est arrivé à l'aé- 
rodrome d'Orly 

M. Billoux, 
Santé publique, 
méme avion 

M. Bidault a été reçu par le 
général de Gaulle. 
COURSES AU TREMBLAY 

PRIX LADY LANGDEN 
Harlth} (101). G. 


couvert. 


ministre de la 
était dans le 


+ — 4 Partauts 
bi, 103, "106, 


PRIX FRANC-TIREUR 


Harphortas (Itam, 
Tête, 11, et demi 


LKURS 


DU 24 MAI (c 


VALEURS 


pétuel o.. 
HD eNA 

% Am. 10% 80 
Amort 100 60 


a'Eievtriehta 
iel; Eiet Por: Mot 
Gar et Eine tkenul 
Gar France oe EUX 
Chant Ralat Nam : 
talie 


Salat-Gobaio »... 
Raunis ! 


korgi 


MARCHE DES 


Rand Minen 


Comités de confiscation 
des profits illicites | 
du département de la Seine | 


Le 2 Comité de Confiscation 
a rendu à l'encontre de M. La- 
chèvre Henri, négociant, 44 bis, 
rue Pasquier, Paris (à), la décle 
sion suivante : 
Montant des profits 

confisqués 30.000.000 £, | 
Montant de l'amende 120.000.000 f. 


CE QU'IL FAUT CONNAITRE | 
D siek, Pek 
STENOTYPIE GRANDJEAN 
Parce que la Sténotypie Grand- 


jean est rapide, qu'elle se relit 
parfaitement, 


à l'Association des Siénotypistes, 
8, rue Saint-Augustin, tous ren- | 
seignements et adresses des cours 
tour et soir). 


entrée, iėiépi 
Tél, Port. 24- 


FERMETTE Vanée 4: 


s. rte nle, 2 km. de 
ville, 8 ha terres, prés, 60 ares de 
vigne. Bâtiments pierre blanci 
pel aspect, parf. état, Habit. 5 
THUMAL vo rapp. 225.000 

85, avenue Lafayette 
La Varenne (Seine), GRA, 12-11 


peu roulée. Parfait état, S'adres- 
ser : LEJEUNE, 232, rue de Paris, 
MONTREUIL. AVRon 34-41 


| du 27 Avril au 27 Mai 
PALAIS DE TOKIO 


Vendredi i juin, à 15 h. 


ouv ER TURE 
ia 
GALERIE ROUSSEL 


204, ba St-Germain, Lit 24-0 
LES MAITRES 
DE L'ECOLEDE BARBIZON 


étoit 


cement et.. de 
iouer. 


ne pos 


soit 
| r@sennoi 
la première fois en Ai 
gleterre, à Wembley. 

M. 


minus-Lyon avec Siklo. 
Mois le soir, ou diner, 

pris sous le « patronage > 

de M. Crevel, qui accom- 


dit rien. 11 
Lucien GAMBLIN. 


de Dorui, nous confia qu'il 
porticulièrement 
heureux de faire le déplo- 


— Je serais trop ému, 
le grond portier 
de jouer pour 


mreou, qui étoit à 
côté, écoutait, mais il ne 


Megret. a 
et Roger 


La “forme” indique TISON 


des “coq. 


R.” Famechon 


qui 
a 


Alors que Megret 


MEGRET TISON 


comme des pi 
par à. 


pagne l'équipe de France arere 
à Londres, tous les joueurs | & M. Jules Rimet, prési 
étaient” réunis ot de la SF et de ia F 
Ce matin, à 7 heures, | LPS ent dayon là TE RADON 
Let verg E ae gr g T CHARRON |Le même jour 
der Tonea” as ondo | part avec un ballon | „1e* orcaniateurs des 
Charron, qui va se re- | rentes do 13 Juin (eue 
recettes des 1 posers D partir do ce | o aonan Si dain i 
Teie A Saint-Ouen | À tmir, gwetquea joure ones | Aan erain du samedi 16 


je 30.000 le same. 
les a pros » 
00 aree Casères 
de 41.000 avee les 


contrer Menus ke 3j 
A Marseille, an poids dé 


(DES suisses! “Hi 
AU PARC | courront 


Doymiaus a signé, Mer, 
Per Teosto Omars di 


Dans son burouw 
du Pare des Prin 
à | ces, M, De1b lat 

nous à parlé de ses 
prochains program 
mes et de sea Dro 


manche à Marse 
remplacement 


| D à m a nehe 


victoire. omsdonti 
be om battant Frankie 
Ferry à New-York, un 


“Les jeunes brûlent les étapes” 
nous dit Roger LAPEBIE 


ARCACHON ide notre env. sp). — Venu se rep 
ser où Moulleou, Roger Lapébie nous donnait hier 
son opinion sur les coureurs octuels 

— Le cyclisme a subi les lois de la guerre II est 
ss la pente. L'esprit en course n'est pos le même 
qu'outrefois. La tôche est trop focile oux jeunes 
Une victoire et on les socre chompions. Les griseries 
et les désillusions suivent immédiatement A 25 ons 
un chomoion vedette o dispor. De mon temps, iÍ 
fallait des années d'aporentissoge pour sortir entre 
25 et 30 ons. — Jeon RAYSSAC. 


omnium gui opposera 


On laissait entendre, ce Ja F-8.0.T. organise 


Fait remise au dim: 
che) ont été regus 
soir à la Fédération 
n'y eut pas conciliation 

Ei 


liberté à chacun, ne 
-7 voulant pas se mél 


ans Martin, Bolliger 


en juin”, 


onnonce M. Delblat | pas encore signé 


poessersreroe 
À Joe Louis et Conn 
\ battus aux points ` 


H me 


. Le Houleh, Dous 


faut pas s'ar + 
voir "Joe y 
lemdre son 160 y 
€ Ditty Cos 
La Départé. y 
déclaré. 


Pion suisse de demi fond 
et nardegger. Pour 
twin, Hana Martin 
Que le pour. 


Rianchet, Aimar 
kin. Le Boule 


reus. 


kese : 

Les, Der late Tis 88 

pestaren uen Cen 

Re AAE A 
Sana, S AT Tain 


Mars 
Prado 
donné 
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